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· Sur Hebr.chap.XII. verſ14. - ·

14. Pourchaſſez paix auec tous, & la ſan

étification, ſans laquelle nul ne verra .

le Seigneur.

#Ov s liſons au chap. 32 Ge

#neſe qu'il fut dità Iacob qu'il

$N#auoit eſté le maiſtre & le plus

"fort luictant auec Dieu & auec

les hommes. En quoy eſt à remarquer

que bien que Iacob n'euſt luicté qu'a-

uec Dieu, neantmoins il eſt dit qu'il a

uoiteſté le plus fort auec les hommes,

auſſi bien qu'auec Dieu. La raiſon de

cela, mes freres, eſt que ſi nous auons

obtenu paix & grace emuers Dieu,tou

te la force du monde preparee contre

nous eft à l'inſtant arreſtee,& vne meſ

me paix de Dieu deuient matiere dé )
- 2 - * - - -

| tranquilité & d'aſſeurance contre les
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hommes ; d'autant qu'ils ne ſont qu'in

ſtrumens en la main de Dieu qui ne

peuuent agir que ſelon ſa volonté. Et

de fait, quand Dieu ſe preſenta contre

Iacob en forme d'homme pour luicter

contre lui,Iacob eſtoit en deſtreſſe d'a-

uoir appris qu'Eſaii ſon frere qui auoit

iuré ſa mort venoit contre luy auec

quatre cens hommes:Mais ayant obte

nu la paix de Dieu,le voila aſſeuré con

tre Eſaii. · · |

Cettemeditation, mes freres, eſt la

vraye ſource d'vne paix de charité en

uers tous hommes,& enuers nos enne

mis meſmes.Car,ſi la crainte que nous

auions d'eux nous en alienoit, & for

moit en nos eſprits de la haine; l'aſſeu

rance que nous prenons contr'eux en

Dieu , doit oſter de nos cœurs cette

haine & inimitié; car cette aſſeurance

eſt vne victoire anticipee. Or les ames

genereuſes eſtans victorieuſes mettent

bastoute haine, & n'y a que les ames

, baſſes qui apres leur victoire exercent

, leurs inimitiez & leurs vengeances.

· C'eſt de ceſte ſource de generoſité que

noſtre Apoſtre tire l'exhortation qu'il

V,

- fait
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fait maintenant aux Hebreux d'auoir

paix auec toushómes, Il ne la tire pas

d'vne crainte laſche & ſeruile, laquel

le porte ordinairement les foibles à re

cercher la paix de tous ceux qui leur

peuuent nuire : Car, bien que les fide

les ſoyent quant à la chair tres-foibles

entre les hommes,ſieſt-ce qu'il ne doit

rien y auoir de plus genereux qu'eux,

puis qu'ils obtiennent de Dieu en Ie- .

ſus Chriſt la victoire de toutes choſes,

ſelon que dit l'Apoſtre Rom 8.que nous

ſommes en toutes choſes plus que vain- . '

queurs par celuy qui nous a aymés. C'eſt

' l'aſſeurance que l'Apoſtre nous a don

nee contre nos afflictions dans ce cha

pitre , diſant, que Dieu chaſtie celuy

qu'il ayme comme le pere l'enfant,

qu'il a à plaiſir que Dieu nous chaſtie

pour noſtre profit pour nous rendre

participans de ſa ſaincteté, que le cha

ſtiment ſur l'heure n'eſt pas de plaiſir,

mais de triſteſſe, mais qu'il produitvn

fruict paiſible de iuſtice à ceux qui ſont

exercés pariceluy:à quoy ila adiouſté,

Releuez donc vos mains qui ſont laſcheſ,

& vos genoux 4ºiſontº# & fai

- • K ij
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tes des ſentiers droits à vos pieds5 afin que

ce qui clochoit ne ſe deſuoye point, mais

pluſtoſt qu'ilſoit remis en ſon entier;& de

cet encouragement il tire ſon exhor

tation à paix, diſant, Pourchaſſezpaixa

uec tous hommes. Et afin qu'on ſache de

quelle paix il parle,à ſçauoir d'vne paix

qui ne conſiſte point en conniuence

& communication aux pechez des

hommes, il adiouſte & la ſanctification

ſans laquelle nul ne verra le Seigneur:

qui ſont lesdeux points que nous trait

terons en l'heure preſente,moyennant

l'aſſiſtance de Dieu,à ſçauoir,

I. La Paix.

2. La Sanctification. ,

I. P o I N c T.

L'Apoſtre nous a dit au verſet pre

cedent que le chaſtiment produit vn

fruictpaiſible ou pacifique de Iuſtice : ſur

quoy nous vous repreſentâmes que

l'affliction aidoit à trois ſortes de

paix, à ſçauoir Premierement à la paix

de la foy ; de laquelle l'Apoſtre dit

Rom.5. qu'eſtans iuſtifiez par foy nous

- -- al1O11S
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auös paix enuers Dieu par Ieſus Chriſt

noſtre Seigneur.Car ſi Dieu a receu de

la main de ſon Fils la ſatisfaction pour

nos pechez,il faut par conſequence ne

ceſſaire que nous ayons aſſeurance có

tre tous euenemens : ſclon que Ieſus

Chriſt dit à ſon Egliſe ( la laiſſant par

my les troubles & perſecutions)Ie vous

donnemapaix , Ie vous laiſſe ma paix, &

ne vous la donne pas comme le monde la

donne. Car celle du monde ne dure

qu'en la proſperité, mais celle-ci ſubſi

ſte dans les aduerſitez & ſurmonte

tout entendement.

La ſeconde eſt vne paix de ſanctifi

cation qui aſſiet, modere & appaiſe les

deſirs qui autrement guerroyent con

tre l'ame & la tiennent en trouble c6

tinuels Dont Eſaïe chapitre 57. dit que

le meſchant eſtcomme la mer quand elle »

eſt en tourmente, & que ſes eaux iettent de

la hourbe& du limon, & qu'il m'y a point

de paix pour le meſchant , là où la tour

mente de la mer exprime fortbien l'a-

gitation impetueuſe d'vn eſprit par la

violence des conuoitiſes , ainſi que la

bourbe & le limon repreſente l'ordure

' R iij
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des pechez qui en prouiennent.A l'op

poſite la crainte de Dieu met vn calme

&grande tranquilité en l'ame,&y fait

regner le vent doux & paiſible de l'E-

ſprit de Dieu. La troiſiéme eſt vne

paix de contentement d'eſprit, parle

quel le fidele acquieſce à ſa condition

quelle qu'elle ſoit , comme l'Apoſtre

diſoit Philip.4. I'ay appris d'eſtre content

des choſes ſelon que ie metrouuerie ſçai eſ

tre abbaiſé, ie ſpai eſtre abondant, ie ſuis

inſtruit tant à eſtre raſſaſié qu'à auoirfaim:

tant à abonder qu'à auoir diſette. Et au

regard de cette paix le Prophete diſoit

Pſeaume 4. Seigneur tu as mis plus de »

ioye en mon cœur qu'ils n'ont eu au temps

que leur froment & leur meilleur vin ont

faiſonné Or ces ſortes de paix nous

regardent nous meſmes. Et mainte

nant l'Apoſtre nous en propoſe vne

· qui regarde le prochain : Et treſbienla

ioint-il au fruict paiſible de iuſtice

que l'affliction produit : Car ſi Dieu

nous a fait ſentir ſa paix & ſon amour,

faut-il pas que nous ſoyions ſes imita

teurs , & que nous vſions de meſme

charité enuers nos prochains ? Dieu

IlOlIS
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nous auroit-il donné ſa paix pour de

nier la noſtre auxhommes? ne ſerions

nous point miſericordieux comme no

ſtre Pere celeſte eſt miſericordieux?

ferions-nous comme ce mauuais ſer

uiteur dont il eſt parlé en l'Euangile,le

quelapres que ſon maiſtre luy eutquit

tévne grande debte, en ſuite ne vou

lut point faire de grace à vn ſien com- Mattis.

- pagnon de ſeruice qui luy deuoit quel

ques deniers,mais l'eſtrangloit pour en

tirer payement Ohomme,tout ce que

Dieu te fait de grace & de bien t'eſt

vne obligation tres-expreſſe à vſer de

gratuité enuers tes freres. Dieu veut

que les rayons de ſa grace & dilection

eſpandus en nos cœurs ſe refleſchiſ

- ſent en charité& paix enuers nos pro

chains Adiouſtez que la foy ne peut

nous faire contempler la charité de

Dieu dont elle nous perſuade qu'el

le ne nous rende eſpris de ſa beau

té & ne nous transforme en ſa reſſem

blance. " . " ·

Or cette exhortation à paix eſt cel

le que l'Eſcriture fait ailleurs Rom.12.

s'il ſe peut faire, entant qu'en vous eſt,

-

1
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aye{ paix auec tous hommes. I.Theſſ.4.

Nousvous prions que vous mettiez peine »

de viure paiſiblement.I.Pierre 3. Cerche »

la paix & la pourſui. Or cette paix con

fiſte en trois choſes qui ſont comme

trois degrez qui la conſtituent, inno

cence,ſupport,& beneficence. Le pre

mier eſt de ne point nuire & offenſer:

, le ſecond paſſe plus outre , qui eſt de

ſupporter des defauts & offenſes du

prochain ; & le troiſiéme eſt de I1O11

ſeulement ne luy point nuire, & de le

· ſupporter:mais auſſi de luy faire dubié:

Et de ces degrez , le premier & le ſe

| cond ne ſuffiſent pas ſans le troiſiémc:

le premier nous eſt monſtré toutes les

fois que nous ſommes accomparez à

des brebis, leſquelles ſont innocentes

& ne bleſſent point. Dont il eſt dit Eſa.

II. Onmenuira point, & on nefera 4A/C/4/3

dommage en toute la montagne de ma

ſainéteté; car la terre aura eſté remplie »

de la connoiſſance del'Eternel, comme le »

fonds de la mer des eauxqui le couurent;le

4oup habitera auecl'agneau , & le leopard

giſtera auec le cheureau, c'eſt à dire, que

l'Euangile fera quitter aux hommes

- - leur
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- lcur ferocité naturelle & les transfor- .

meraen desagneaux.Auſſi Ieſus Chriſt

nous eſt repreſenté auoir eſté comme

vnebrebis qui a eſté muettc deuant ce-Eſa.53.

luy qui la tond;auſſi n'a-il armé ſes diſ

ciples & fideles que de patience.

Le deuxiéme degré eft le ſupport,

cntant qu'il yâ des humeurs difficilcs

& faſcheuſes de nos prochains auſ

quelles il faut que nous nous accom

modions, portans les charges les vns des

autres: ce que l'Apoſtre appelle la loy de

Chriſt, Gal.6.Dontil dit,Rom.15. Nous

deuons, nous quiſommes forts, ſupporter

les infirmitez des foibles,& non point com

plaire à nous meſmes. A raiſon dequoy ,

eſt requiſe l'humilité ; car celuy qui a

l'eſprit plein de fierté & d'orgueil veut

quc tous s'accómodent à ſes humeurs,

& croitque tout luy eſt deu:c'eſt pour

| quoy l'Apoſtre Epheſ4-dit, cheminez.

auec toute humilité & douceur , auec vn

eſpritpatient, ſupportans l'vn l'autre en

charité. L'humilité eſt comme le fon

dement ſur lequel s'edifie la paix en

nos eſprits , & tout de meſme que plus

le fondement d'vn edifice eſt profond

º
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plus auſſi l'edifice peut eſtre chargé;

ainſi plus eſt profonde l'humilité de

l'homme plus eſt-il capable de ſuppor

ter de ſon prochain : Et c'eſt la vraye

force d'eſprit & le vray courage,de ſur

monter le mal par patience. Tu t'eſ

meus à l'offenſe receuë de ton pro

chain, par cela il te ſurmonte; ſitu de

| meurois immobile,tu aurois fruſtré &

vaincu ſon effort : Il a offenſé Dieu,&

en t'eſmouuant, ta colere te porte auſſi

aupeché , de ſorte qu'il n'y a plus de

difference entre luy &toy,ſinon celle

ci,qu'il a offenſé Dieu le premier , &

toy tu l'offenſes le ſecond, & quetu te

rends ſon diſciple , & imitateur de ſa

faute. Il a pris de labouë, & tu en re

iettes, c'eſt à dire ,tu ſouilles ton ame

de la meſme ordure que luy la ſienne; .

& vous faites l'vn enuers l'autre com

me les vents qui ſoufflent & repouſ

ſent l'vn contre l'autre meſmes or

dures.

Le troiſiéme degré de la paix dont

parle l'Apoſtre conſiſte en beneficen

ce, c'eſt à dire en bien-veillance la

quelle ſe deſploye par bons offices &

par



Sur Hebr.ch.I2.verſ14. 267

#

-

par toute l'aſſiſtance & le ſeruice que

nous pouuons rendre à nos prochains.

Car comme la paix que Dieu nous d6

ne, ne conſiſte pas ſeulement enpar

don de nosoffenſes, mais en bienfaits;

ainſi faut-il que noſtre paix ſoit fru

ctueuſe à nos prochains , autant que

noſtre condition le permet. A raiſon -

dequoyS.Paul nous parle de ſurmonter†"

le mal parle bien; & Ieſus Chriſt debe

nir ceux qui nous maudiſſent & de Matt.5.

prier pour ceux qui nous courent ſus

& nous perſecutent : Et Sainct Iaques

propoſe ce degréde la paix,quâd ayant

dit que la ſapience , qui eſt d'enhaut

· premierement eſt paiſible, moderee,trai-lº13º
table, il adiouſte,qu'elle eſt pleine de mi- I7.

ſericorde & de bôs fruičts ſans faire beau

coup de difficultez, & ſans hypocriſie, Et

dit que le fruict de iuſticeſe ſeme en paix

pour ceux qui s'adonnent à paix.Toute la —

nature, mes freres, parle pour cette

paix: car ne voyez-vous pas les elemés

bien que contraires eſtre vnis en cha

que corps par vne harmonie qui les

conſerue à Toy doncques qui vois la

nature vnir le ſec auec l'humide , le -
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froid auec le chaud, & enfaire vn bon

· temperament , pourquoy ne t'adiu

ſteras-tu par la raiſon aux contrarietez

que tes prochains te preſentent la rai

ſon & l'intelligence ne pourra-elle

point produire en toy ce que tu vois e

\ ſtre fait par la nature és choſes inani

mées à Voire tout cet aſſemblage du

ciel & de la terre n'eſt autre choſe que

vne vnion & paix de choſes contraires:

º ce monde vniſſant le feu, l'air, l'eau &

la terre en vn corps : la nature adiuſ

tant les choſes peſantes auec les lege

res,les fluides auec les ſolides, les rapi

des ou ſubites auec les immobiles &

lentes,comme les rapides mouuemens

des cieux auec l'immobilité de la ter

re:pourquoy dóc, ô homme, ne t'adiu

ſteras-tu à toutes les conditions de tes

prochains ? Et ſi vous vous repreſentés

l'horrible eſtat du monde au dernier

iour par la diſſolution des choſes qui

, ſont maintenant vnies,ſelon que dit S.

*** Pierre que les cieux ſeront diſſouts, &

paſſeront auec vn bruit ſifflant de tempe

ſte, & les elemens ſe fondront de chaleur,

& la terre & toutes les œuures qui ſont en

elle
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elle bruſleront entierement, c'eſt l'image

& l'embleme du trouble qu'apportent

- les querelles, renuerſans l'aſſiette des

eſprits,& troublans l'eſtat exterieur de

toutes choſes. Que ſi la nature vnit

cetvniuers par vne paix, Que ſont les

Eſtats,les Republiques & les Commu

nautez, qu'vn aſſemblage & vnion de

perſonnes de condition tres-differen

· te， c'eſt pourquoy Ieſus Chriſt dit en

S.Matthieu chap. 12. que tout royaume

diuiſé contre ſoy meſme ſera reduit en

deſert,& toute ville ou maiſon diuiſee

contre ſoy-meſme ne ſubſiſtera point.

Toy doncques qui ne peux viure en

paixauec ton prochain, que ne recon

nois-tu que ta diſcorde particuliere eſt

contraire à l'vnité generale qui doit

eſtre entre des concitoyens ? & que ta

diſſenſion eſt comme vne guerre par

ticuliere que tu fais tandis que l'Eſtat

eſt en paix ? De meſme,voire plus par

ticulierement nous diſons des famil

les, qu'autant qu'elles vniſſent plus eſ

troictement ceux qu'elles contien

nent, autant y conuient moins la diſ

corde & l'inimitié.
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Mais l'Egliſe eſt particulierement le

ſubiect& lé lieu de la paix, veu qu'elle

conſiſte en l'vnion des hommes en Ie

ſus Chriſt en qualité de membres d'vn

meſme corps ſous ce chef diuin.Com

mentd6cpouuez-vousvous diuiſer,fi-

deles, puis que cóme dit l'Apoſt. Eph.

4. ilya vn ſeulcorps & vu ſeul eſprit ; &

ue vous eſtes tous appelez en vne meſme

eſperancede voſtre vocation : qu'il y a vne

ſeulefoy,vn ſeul Seigneur, vn ſeul Bapteſ

me,vnſeul Dieu & Perede tous, qui eſt ſur

tous parmi tous & en vous tous ? Com

mentvioler & rompre tant de liens?

Pourquoy ne peux-tu ſupporter à pre

ſent tó prochain, aueclequel tu viuras

eternellementau paradis de Dieu ? tu

ne veux ici bas boire & manger auec

luy, & tu ſeras aſſis auec luy à table au

royaume de Dieu : tu es en querelle a

uec luypour quelques deniers &quel

que heritage,&tu dois poſſeder par in

diuis auec luy les cieux & la terre.

Cetes il y a en cela vn eſtrâge defaut.

C'eſt pourquoy Ieſus Chriſt neveut re

connoiſtre en ſon corps ceux qui ſe di

uiſent par haines d'auec leurs freres,

" . A cela

« -) .
*

-



s• Hardapi vaſt4 27I

A cela connoiſtra-on ſi vous eſtes mes diſ tunis.

ciples,ſi vous vous aymés lºvn l'autre : c'eſt3* é%.

ici mon commandement que vous vous ai

miez l'vn l'autre comme ie vous ai aime{

Et ſi ( apres auoir regardé la nature,

la ſocieté ciuile,& l'Egliſe)vous regar

dezDieu meſme, & les ſacrees perſon

nes de laTrinité, vous trouuerez que

ces perſonnes n'ont leur rapport l'vn à

l'autre que par amour, le Fils eſtappe

lé le Fils de la dilection , & le S.Eſprit

eſt l'amour procedant du Pere & du

Fils. Quant à la demeure de laDiui

nité, ſon palais eſt au deſſus de tous les

mouuemés & de toutes les agitations,

en vne pleine paix : à l'oppoſite l'Eſcri

ture met pour la demeure des De

mons, l'air qui eſt de tout l'vniuers la

· partie la plus troublee, comme le lieu

des vents, orages, tempeſtes,foudres

& tonnerres : pour dire que ces Eſprits

malins ont vne demeure conforme à

leur nature ennemie de paix. Auſſi 1 Rºi ,.

en la viſion d'Elie , il eſt dit que lors

· que Dieu vint à luy , il n'eſtoit point ,

dans le vent tempeſtueux qui fendoit

les montagnes & demoliſſoit les Ro
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chers,mais dans vn ſon coy& ſubtil.Et

quant à la conduite de Dieu enuers

les hommes , qu'eſt-elle que paix en

uers eux, faiſant luire ſon ſoleil ſur bós

· & ſur mauuais, & toinber la pluye ſur

R0m7.1 .

le champ des iuſtes & des iniuſtes : &

rempliſſant de biens des bouches qui

le blaſphement ? vous le voyez inuiter

par des richeſſes de benignité& de pa

tience & de longue attente ſes enne

mis meſmes à repentance. Mais com

bieneſt merueilleuſe ſon inclination à

la paix, ayant enuoyé ſon propre Fils

des cieux ici bas annoncer la paix aux

hommes, ſeló que dit l'Apoſtre Epheſ.

2.Chriſt eſtant venu a euangeliké la paix à

vous qui eſtiez loin & à ceux qui eſfoyent

prés:mais l'annoncer apres l'auoir ac

quiſe& acheptée au prix de ſon pro

pre ſang ? La paix luy ayant eſté plus

precieuſe que ſa vie : car le bonplaiſir

du Pere a eſté de reconcilier toutes

choſes à ſoy par Ieſus Chriſt ayant fait

la paix par le ſangde la croix,dit l'Apo

ſtre Coloſſ I. C'eſt pourquoy ce Dieu

depaix ne recennoit pour enfans que

ceux qui procurent la paix, ſekon que

dit
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, dit Ieſus Chriſt, bien.heureux ſont ceux Matth 5,

qui procurent la paix ; car ilsſeront appe

lés enfans de Dieu. Il n'a agreable aucun

ſeruice que là où eſt la paix ; à raiſon

d quoy S. Paul parlc de lcucr nos

mairs pures au ctel ſans ire & ſans que : Tim.2.

ſtion , Et Ieſus Chriſt noſtre Seigneur •s .

veut que celuy qui vientà l'autel,y laiſ-2;.

ſe ſon don, & aille ſe reconcilier à ſon

· frere,auant que l'offrir, s'il luy ſouuient

qu'il a quelque choſe contre luy.

Or l'Apoſtre nous parle de pour

chaſſer la paix auec tous hommes, enten-.

dât les Iuifs & les Gétils auec leſquels

les Chreſtiens cóuerſoyent. Cette vni

uerſalité eſt fondee en la nature ,& en

la grace, & particulierement en la diſ

penſation du NouueauTeſtament. En

la nature,Car Dieu a fait d'vn ſeulſangº

tout le genre humain ; Et de là vient que "

cette paix generale eſt appclée huma

nité. En la grace,entant que (comme

dit l'Apoſtre 1.Tim.2 ) Dieu veut que

tous hommes ſoyent ſauuet & viennent à

la connoiſſance de verité; & Ieſus Chriſt

s'eſt donné en rancon pour tous ; dequoy

l'Apoſtre infere que nous deuons

· · S
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prier Dieu pour tous hommes ? Or

prier pour quelqu'vn eſt vne fonction .

de la paix & bienueillance que nous

deuons auoir enuers tous hommcs. Et

pourquoy eſt-ce,ô homme, que tu cx

clurras de ta paix celuy que Dieu n'ex

clud pas de la ſienne， Pourquoy auras

tu vne haine mortelle contre celuy

duquel Dieu proteſte qu'il ne veut

point la mort, mais qu'il ſe conuertiſſe

& qu'il viue : Quant à la diſpenſation

de l'Euangile, ſous l'Ancien Teſtamét,

il y auoit vne paroi entremoyenne en

tre les Iuifs & les Gentils : mais Chriſt

(ditl'Apoſtre Epheſ2.)eſt noſtre paix qui

de tous les deux en a fait vn, ayant rompu

la cloiture de laparoy entremoyenne, ayant

aboly en ſa chairl'inimitié,à ſgauoirla Loy

des commandemens qui giſt en ordonnan

ces, afin qu'il creaſt les deux en ſoymeſme_

en vn homme nouueau , cn faiſant la

paix. Mais ſi les ceremonies auoyent

aliené les luifs dcs Gentils , neant

moins la loy morale, laquelle commå

doit d'aimer ſon prochain comme

ſoy meſme, eſtendoit le prochain aux

Gcntils, ſelon lexplication que Ieſus

Chriſt
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Chriſt en a donné en la parabole du Lue 1° v.

Iuif bleſſé par des voleurs lequel eut 3*.

pour prochain vn Samaritain qui le

· rencontrant le penſa & luy ſubuint.

Finalement eſt remarquable le mot

de Pourchaſſer que noſtre Apoſtre em

. ploye [ pourchaſſez paix auec tous hó

mes ] car ce mot ſignifie ſuiure auec

effort & violence, (& c'eft le mot qui

ſe prent ailleurs pour perſecuter) Mot

conuenable pour exprimer les grands

obſtacles qui ſe preſentent à la paix, &

la ſaincte violence de laquelle il faut

que nous trauaillions à les ſurmonter:

Et de fait ces obſtacles ſont tres-puiſ

ſans dedans nous & hors de nous : de

dans nous , c'eſt l'amour deſreglé de

nous meſmes, par lequel nous ne vi

uons que pour nous, voulons que tout

nous cede & s'accommode à nos hu- N

meurs & à nos intereſts;& parvne fier

té naturelle, dedaignons de complaire

& de nous accommeder à autruy ; Et

l'Apoſtre Philip.chap.2. monſtre cette

ſource, quand il dit que rien ne ſe face 2

par contention & vaine gloire, mais en eſ

timant l'vn l'autre par humilité de cœur

S ij
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plus excellent que ſoy-meſme : Et ne regar

dez point vn chacun à ſon particulier,mais

auſſi à ce qui appartient aux autres ; & là

· meſme propoſe l'exemple de Ieſus

Chriſt qui n'a eu nul eſgard à ſon pro

pre intereſt, niàl'excellence de ſon eſ

tre,mais s'eſt aneanti ſoy meſme, ayant

pris forme de ſeruiteur, & ſe rendant

obeiſſant iuſqu'à la mort de la croix.

Toy donc qui ne peux pardonner à

ton prochain pource qu'il t'a meſpriſé

(tant tu fais de cas & d'eſtime de toy),

regarde ſi tu peux t'eſtimer plus que

, Ieſus Chriſt ? & ſi tu ne te peux abbaiſ

ſer pour celuy pour qui Ieſus Chriſt

, s'eſt aneantiiuſqu'à la mort de la croix?

regarde ſi tu dois tant faire le maiſtre

& le ſeigneur, Ieſus Chriſt ayantbien

· pris forme de ſeruiteur ? toy qui alle

gues ton intereſt bleſſé, regarde ſi ce

luy de Ieſus Chriſt eſtoit point bleſſé

de ſubir pour toy & pourton prochain

vne mortignominieuſe ? Et combien,

ie vous prie eſt grande la peine d'e-

ſteindre dcdans ſoy le feu de la colere

& de la haine,& des deſirs de vengean

ce quand nous auons eſté offenſez?

C'eſt
-

- '
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C'eſt dequoy Salomon dit quc celuy Prou.te.

qui dompte ſon courage vaut mieux que_ *

celuy qui prend les villes. Mais, outre

ces obſtacles qui ſont naturellement

dedans nous, il en naiſt pluſieursaude

hors, l'infirmité humaine eſtant telle

qu'il arriue touſiours quelque choſe en

la conuerſation mutuelle capable d'al

terer la paix, voire entre les plus pro

ches & ceux qui ſe deuroyent aimer

le plus; & cela conſiſte ou en paroles,

· ou cnactions, ou meſme en oubliance

& omiſſion.Afin queie ne parle des ef

fects de la malice & de la haine du .

monde à l'encontre de nous, laquelle

nous donne vn perpetuel exercice de

patience , & fait vn effort continuel

contre nos inclinations à la paix:

ce qui faiſoit iadis prononcer ces pa

roles à Dauid Pſeaume I2o. 9ue ieſuts

miſerable de ſeiourner en Meſech, & de

meurer és tentes de Kedar, que moname_

a tant demeuré auec celuy qui hait la paix !

Il faut donc contre tant d'obſtacles du

dedans & du dehors vne ſaincte vehe

mence à pourchaſſer la paix , comme

vne choſe qui s'enfuit de deuant nous.

S iij
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II. P o 1 s c r ' -

# noſtre chair corrópt ce qui eſt

plus ſainct,& tourne la paix envne

côplaiſáce charnelle,& cerche les bö

nes graces des hommes au preiudice

de la pieté & de la iuſtice , ſoit au re

gard de la religion (comme l'Apoſtre

remarque I.Cor.Io.que les Corinthiens

pour s'entretenir en amitié auec les

infideles,ſe trouuoyent és banquets de :

leurs ſacrifices au temple de l'idole)

ſoit au regard des mœurs,la paix deue

nant vne flatterie & vne conniuence

ou communicatió aux vices deshom

mes ;. C'eſt pourquoy l'Apoſtre en re

commandant la paix,y ioinct la ſančti

fication, & en monſtre la neceſſité, di

ſant que ſans elle nul ne verra le Sei

gneur,comme voulant dire,que ſi nous

ſommes bien-veus des hommes en

cette vie en les flattant & participant

à leurs pechez, nous perdons le bien de

voir Dieu au ſiecle à venir,qui eſt cho

ſe à laquelle la douceur & commodité

preſente d'eſtre bien-veu du monde

n'a

- ^
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n'a nulle proportion.Et non ſeulement

l'Apoſtre adiouſte cette clauſe de la

ſanctification, à cauſe de nos infirmi

tez, mais auſſi à cauſe del'iniuſtice des

hommes qui voudroyent que nous a

chetaſſions leurs paix & leurs bonnes

graces au defpens de nos conſciences,

&de ce que nous deuons àDieu.Pour

tant ſi les Payens meſmes n'auoyent

voulu eſtendre les amitiés des hom

mes que iuſques à l'autel, les bornans

fà abſolument, noſtre Apoſtre les bor

ne de la ſanctification;laquelle empor

te tous les deuoirs que Dieu requiert

· de nous en ſa parole. .. " : º

- Il eſt vray que le mot de ſanctifica

tion ſe prendpar fois particulierement

pour la chafteté de nos ames & pureté

de nos corps, oppoſee à la paillardiſe,

comme 1.Theſſ.4.3. Cette eſt la volonté

, de Dieu voſtre ſanctification , c'eſt que »

vous vous abſteniez de paillardiſe, à ce_

que chacun de vous ſçache poſſeder ſon

vaiſſeau en ſanctification & honneur, non

point auee paſſion de conuoitiſe, comme les

Gentils qui ne connoiſſent point Dieu :Car

Dieu ne nous apoint appelés à ordure ,

S iiij
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Matt.5.

mais à ſančtificatio.Mais hors cc paſſage

ce mot ſe prend generalemét pour tou

te la ſaincteté de la vie & des mœurs.

Comme Rom.6. ayans eſfé affranchis du

peché, vous anez voſtre ffuicé en ſandfifi

ration,& pour fin vieeternelle, & I.Cor.I.

Chriſt nous a eſté fait de par Dieuſa

pience, iuſtice, & ſančtification , qui eſt

ce que l'Apoſtre dit Epheſiens 4. que

-nous ſommes reueſtus en Ieſus Chriſt

d'vn nouuel homme qui eſt creé ſelon .

Dieu en iuſtice & vrayè ſainčteté Et no*

ſtre Apoſtre en ce texte nous oblige à

cette eſtenduë,entant que quand il dit

que ſans la ſanctification uul ne verra le

Seigneur, ila eſgard à la promeſſe que

IeſusChriſt afaite à la nctteté du cœur,

quand il a dit, bienheureux ſont ceux qui

ſont nets de caeur,car ils verront Dieu. '

Cette ſanctification, mes freres, eſt

le premier don que Dieu fait aux hó

mes quand il leur pardonne leurs pe

- chés,& les en iuſtifie par la foy en Ie

Luc 15,

ſus Chriſt: C'eſt cóme cette belle rob

be, & cette bague d'or que le Pere de .

l'enfant prodigue donna à ſon fils, à

l'inſtant qu'il luy eut pardonné : Dieu

- - Ile
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ne veut nous receuoir à merci , que

pour nous reucſtir de ſainctcté : dont

vous voyez en Zacharie3. que Ichoſua

eſtât deuât le Seigneur auec des veſte

mens ſales,& Satan luy contrariant,Le

Scigneur dit,oſtez luy ſes veſtemès ſaler,

& qu'on luy mette vne thiare nette ſur la .

teſte: car, dit-il, i'ay fait paſſer arriere de

toyton iniquité & t'ay veſtu de nouueaux

veſtemens. Ce que Dieu nous reconci

lie à ſoy eſt pour nous admcttre auban

quet des nopces de ſon fils,or pource

la il nous faut la robbe de nopces, de

laquelle il eſt dit au ch.19. de l'Apoca

lypſe que l'eſpouſe de l'Agneaus'eſt parée,

& s'eſt veſtue de creſpe pur & luyſant qui

ſont les iuſtices des ſainčfs.

| IeſusChriſt eſt venu par deux cho

ſes, par ſang& par eau , par le merite

de ſon ſangexpiant les pechez, & par

l'eau de ſon Eſprit regenerant & puri

fiant les ames des ſouillures des vices

par le ſang , les pechez ne nous ſont

plus imputés; & par l'eau de l'Eſprit les

mauuaiſes habitudes & qualitez que

le peché imprimoit en l'amc ſont ef

facces,& ſont produites des habitudes

-
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& qualitcz de iuſtice & ſaincteté. Car

il y a deux choſes au peché ; la peine

dont il nous rend coupables deuant le

tribunal de Dieu ; & l'ordure de ſon

eſtre en nós ames conſiſtant en tene

bres de l'entendement & malice de la

volôté : la iuſtification ſatisfait au pre

mier,& la ſanctification remedieauſe

cond. Les charges de Ieſus Chriſt (leſ

quelles ſontinſeparables) conioignent

ces deux choſes : Car Ieſus Chriſt eſt

noſtre Sacrificateur, pour expier nos

pechés;& eſt auſſi noſtre Roy, pour re

gner ſur nos cœurs & nous gouuerner;

& noſtre Prophete pour nous enſei

gner à faire ſa volonté. Et la foy con

temple Ieſus Chriſt ſatisfaiſant pour

nous en la croix par l'effuſion de ſon

ſang,& par la perſuaſion qu'elle prend

de cette charité immenſe nous porte à

l'aimer & le ſeruir:Au premier acte el

le reçoit & accepte le don de Iuſtice

cn Ieſus Chriſt,& au ſecód elle agit &

oeuure par charité. Au premier elle

reçoit la remiſſion des pechés, & au

ſecond elle ſe porte à gratitude & re

connoiſſance par bonnes œuures &

- VeItU1S
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vertus Chreſtiennes, Comme l'Apo

ſtre dit 2.Cor.5 que la charité deChriſt

nous eſtreind, tenans cela pour reſolu

qu'vn eſt mort pour tous,afin que ceux

qui viuent ne viuent point d'orena

uant à eux meſmes,mais à celuy qui eſt

mort & reſuſcité poureux Au premier .

elle voit l'horreur dupeché en la croix

de Ieſus Chriſt,& au ſecondelle porte

cette horreur là à haïr, combattre,cru

cifier & mortifier le peché dedans

nous. Ainſi, mes freres, vne meſme

foy iuſtifie & ſanctifie : & l'acte par le

quel elle ſanctifie, eſt, s'il faut ainſidi

re,la reflection& le rebon de celui par

lequel elle iuſtifie : car l'acte dont elle

iuſtifie eſt la perſuaſion & pleine cer

titude de la miſericorde & dilection

de Dieu , laquelle l'Euangile nous re

| uele en l'œuure de la redemption par

Ieſus Chriſt. Or la meditation de cette

dilection inenarrable eſt ce qui nous

porte à l'aimer & le ſeruir. C'eſtpour

quoy il eſt impoſſible de ſeparer les

ceuures d'auec la vraye foy, comme il

eſt impoſſible de ſeparer la lumiere

d'auec les rayons du Soleil , & la cha

)
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leur du fcu d'auec ſa lueur : le meſme

Eſprit qui illumine nos entendemens

pour croire & contempler Ieſus Chriſt

crucifié pour nous, eſt celuy qui nous

transforme en ſa ſemblance:ſelon que

dit l'Apoſtre 1.Cor.3. que contemplans

comme en vn miroir la gloire du Sei

gneur à face deſcouuerte , nous ſom

mes transformés en la meſme image

de gloire en gloire comme par l'Eſprit

du Seigneur. Voila comment la ſan

ctification ſe forme en nous.

• Si vous voulez maintenant voir la

beauté & l'excellence de ſon eſtre.Có

ſiderez que Dieu eſtant la ſouueraine

beauté, & ſa nature la ſouueraine per

fection , rien ne peut eſtre de plus ex

cellent en nous que l'impreſſion de l'i-

mage de Dieu, & la participation de

ſa nature diuine à La face que Dieu

nous monſtre en Ieſus Chriſt conſi

ſtant en charité, bonté, verité, iuſtice,

& pureté , la ſanctification met en

nous les traicts & les lineaments de

ces vertus:tellement qu'elle eſt la gloi

re de nos ames,dont il eſt dit Pſeaume

45que la fîlle du Roy eſt toute pleine de 2

gloire
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gloire en dedans. Par elle nous chemi

nons en lumiere comme Dieu eſt lu

micre, Elle eſt le royaume de Dieu en

commencé dedans nous: ſelon que dit

l'Apoſtre Rom.14. Le royaume de Dieu

eſt iuſttce , patx & ioye par le S. Eſprit?

Soyez donc ici eſpris, ô fideles, de la

beauté& de l'excellence de cette ſan

ctification. .. Vous qui parez vos corps

| de veſtemens precieux, venez reueſtir

par la ſanctification vos ames de lu

miere,&de leſus Chriſt meſme.qui eſt

vne gloire qui ſurpaſſe toute celle de

l'vniuers : & vous qui deſirez eſtre vn

iour participans de la vie eternelle re

ceuez-la dés a preſent dedans vous,en

vous ſanctifiant à Digu , & vous ad

donnant à charité & aux vertus Chre- .

ſtiennes : car S. Iean dit que celui qui 11 ans -

hait ſon frere eſt meurtrier& n'a point

la vie eternelle habitante en ſoy , d'où

s'enſuit qu'à l'oppoſite celuy qui aime

fon frere & s'addonne à charité,a lavie

eternellehabitante en ſoy. O que nous

ſommes peu aduiſez,mes freres,ſi nous

auons de grands deſirs de la vie eter

nelle pour le ſiccle à venir, de la negli
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ger à preſent que nous pouuons l'en

commencer dedans nous!

Et comme la ſanctification com

mence le royaume de Dieu & la vie

eternelle en nous, elle ſe trouue eſtre

le but de noſtre election eternelle, &

de noſtre redemption. Ie di de l'ele

ction eternelle , ſelon que dit S.Paul

Epheſ.I. queDieu nous a predeſtinez

pour nous adopter à ſoy afin que nous

fuſions ſainčts & irreprehenſibles deuant

Dieu en charité : de noſtre redemption,

ſelon que le meſme dit Tite 2. Ieſus

· Chriſt s'eſt donné ſoy-meſme pour

nous, afin qu'il nous racheptaſt detoute »

iniquité, & nous puriffaſt pour luy eſtre

vn peuple peculier addonné à bonnes œu

ures.Et S.Pierre en ſa premiere chap.2.

Chriſta porté nos pechés en ſon corps

ſur le bois , afin qu'eſtans morts à peché

nous viuions à iuſtice. Et ſi vous voulez

que ie paſſe plus auant, ie di que la fe

licité à laquelle nous ſommes appelez

dans le ciel n'eſt qu'vne dependance

&vne remuneration de la ſaincteté, &

partant que le but de Dieu, ( s'il faut

faire comparaiſon de lafelicité & de
- la

-
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la ſaincteté) cſt principalement noſtre ,

ſaincteté : comme Dieu conſtitue da

uantage ſa gloire en ce qu'il eſt ſainct,

juſte , miſericordieux & charitable,-

qu'en ce qu'il eſt heureux : aufii Ieſus,

, Chriſt és iours de ſa chair a bien peu

eſtre priué de felicité en ſa nature hu

maine, ſubiſſant les douleurs de la

croix , mais n'a peu eſtre priué de

ſainčteté : pour vous dire que la ſain

cteté eſt plus excellente & plus inſe

parable de l'image de Dieu que la feli-;

C1tC. - · · · . "s

Mais voyons ici trois choſes , Pre-,

mierement les degrez de la ſanctifica-i

tion. Secondement l'effort que nous y

deuons apporter, l'Apoſtre employant,

à l'eſgard de la ſanctification le mot

de pourchaſſer, de meſmes qu'à l'eſgard

de la paix : & en troiſieme lieu la rai

ſon de noſtre effort, à ſçauoir queſans

elle nul ne verra le Seigneur. .. , , , ,

La premiere eſt entierement neceſ

ſaire pour la conſolation de nos ames;

Car bien que la ſanctification doiue fi

nalement atteindre la perfection que

la loy morale requiert de nous,(ſelon



288 Sermon Septieme

que dit l'Apoſtre Rom 8. que Dieu

ayant enuoyé ſon propre Fils en forme

de chair de peché & pour le peché, a

condamné le peché en la chair , afin

que la iuſtice de la loy fuſt accomplie en

mou : dont Epheſ 5. il dit que Chriſt a

· aimé l'Egliſe & s'eſt donné ſoy-mcſme

pour elle,afin qu'il la ſanctifiaſt, & qu'il

ſe la rendiſt vne Egliſe glorieuſe, n'ayant

tache mi ride, mi autre telle choſe ) neant

moins elle eſt nommée & tenuë de

| Dieu pour ſanctification en ſes pre

miers degrez, telle que nous l'auons en

cette vie auec beaucoup de defauts;

La raisó eſt qu'elle en a laverité, quoy

que non la perfection ; tout de meſmes

qu'vn enfant a la verité de la nature

humaine encor qu'il n'en ait pas la

pleine ſtature ni la vigueur : &comme

en la nature l'on appelle dublé en vn

champ ce qui ne l'eſt encor qu'en ger

meou en herbe, & le diſtingue-ond'a-

uec des autres herbes ;Ainſi la ſanctifi

cation eſt nommee ſanctification de

dans nous,bien que la iuſtice & ſain

cteté n'y face encor que germer. Dieu

reconnoiſt la verité des mouuemens
de
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de ſon Eſprit encor qu'ils ſoyent foi

bles,& la ſincerité de la foy encor que

elle ſoit debile. La raiſon eſt qu'il agit

avec ndus, non pas ſelon la rigueur de

la loy,laquelle n'admettoit rien que de

tres-parfait , mais ſelon l'alliance de

grace, en laquelle il n'eſteint point le *ſº*3

lumignon qui fume & ne briſe point :

le roſeau caſſé,& en laquelle il declare Malat. ;.

qu'il nous pardonnera commevn cha

cun pardonne à ſon fils qui le ſert ; car

vn pere paſſe par deſſus les defauts

d'infirmité en ſon enfant, & agree ſon

obeiſſance pource qu'elle eſt ſincere

quoy que foible & defectueuſe:Or de

telle compaſſion qu'vn pere eſt eſmeu Pſ1er.

enuers ſes enfans, de telle compaſſion

eſt eſmeu l'Eternel enuers ceux qui le

reuerent, il a eſlogné de nous nos pe

chés autant que l'Orient eſt eſlogné de

l'Occident. Doncques , mes freres,

prenés courage en la bonté de Dieu:

carautant que nous perdrions coura

ge ſi Dieu n'agreoit de nous aucune

ſanctification que tres-parfaicte , au

tant deuons-nous eſtre incitez à nous

— y aduancer que nous ſçauós que Dieu
|

-
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lean 3.

Rom.8.

· exprime l'Apoſtre en l'epiſtre aux Ga

lates chapitre cinquieſme quand il dit

que la chair conuoite contre l'Eſprit , &
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aura agreables nos efforts & les remu

nerera par vne bonté paternelle.

Or ie parle d'efforts à cauſe de ce

mot[Pourchaſſez,] Car helas! &ombien

grande reſiſtance y a-il dedans nous à

cette ſanctification? Tout ce qui eſt de

noſtre nature y reſiſte; car noſtre na

ture eſt chair , ſeló que dit Ieſus Chriſt

que ce qui eſt né de chair eſt chair : or la

chair eſt inimitié contre Dieu : telle

ment que nous n'auons de ſanctifica

tion qu'autant que nous aduançons au

renoncement de nous-meſmes: faut-il

pas donc pourcela vn grand trauail &

rand combat ? Et c'eſt ct combat que

l'Eſprit contre la chair, & que ces choſes

ſont contraires l'vne à l'autre , tellement

que vous ne faites point ce que veusvou

driés. Outre cela combien ſe preſen

tent au dehors d'obſtacles à la ſancti

fication ? combien d'attraits & d'alle

chemensdu monde, de tentations de

Satan, de mauuais exemples ? Comba

donc, ô fidele, tous les obſtacles que

. / - les
#
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| lestenebres de la chair, & les intereſts

· de ce ſiecle, & les voluptez mondai

nes mcttent en ton eſprit : comba-les

(di-ie) par la lumiere du royaume des

cieux qui t'eſt preſentée en l'Euangile

Di quand tu es tenté , Ia n'aduienne

que pour la figure de ce monde qui

| paſſe ie perde les vrays biens que Ieſus

Chriſt me prepare en ſon ciel : ia n'ad

uienne que pour les intereſts d'vnevie

que la vieilleſſe doit terminer, (ſi di

uers accidens ne la preuiennent)ie me

priue d'vne vie permanente à iamais:ia

n'aduienne que , pour complaire au

monde & à ma chair, ie deſplaiſe à Ie

ſus Chriſt qui eſt mort pour moy. Voi

la commenttu pourchaſſeras la ſancti

fication que la chair & le monde vont

eſlognant de toy. Car il la faut pour

chaſſer comme vne choſe fuyante de

deuant nous.Mais courage,mes freres,

Ici quiconque pourſuit,atteint; & qui

conque cerche,trouue ; quiconque a

faim & ſoifde iuſtice, en eſt raſſaſié.

Les grands deſirs des choſes du mon

de, des richeſſes & des biens ne nous

les obtiennent pas : mais ſi tu donncs

T ij
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1.Iean 3.

tes grands & vehemens deſirs à la ſan

ctification,tu l'obtiens. -

« Gr prenons garde, mes freres, que

neceſſité nous eſt impoſee de l'obte

nir, pource que (dit ici noſtre Apoſtre)

ſans elle nul ne verra le Seigneur.Voir le

Seigneur exprime la ſouueraine felici

té de l'homme par la fruitió de Dieu,

ſelon que ditS.Iean, Bien aimez nous

ſommes maintenant enfans de Dieu,

mais ce que nous ſerons n'eſt point en

cores apparu, Or quand iceluy ſera ap

paru naus ſerons ſemblables à luy:car nous

le verrons ainſi comme il eſt : & cettefa

çon deparler eſt fondce ſur trois cho

ſes,l'vne qu'en l'Eſcripture Saincte voir

ſe prend pour iouïr : comme Pſeaume

34. qui eſt-ce qui prend plaiſir à viure

pourvoir le bien ? & Pſeau.27. i'ay creu

que ie verrois les biens de Dieu en la terre

des viuans. Auquel ſens la viſion de

Dieu ſera la iouïſſance & fruition de

· Dieu. La ſeconde choſe eſt que Dieu

eſt accomparé à la lumiere laquel

le ſe communique à nous par la veuë

& s'inſinue en nous par elle meſ

- . Il] C.
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me. Car de toutes les choſes qui

ſe preſentent à nos ſens , nous n'en

receuons que l'eſpece & l'image:mais

quant à la lumiere l'œil la reçoit en

， elle meſmes & en eſt eſclairé. Auſſi

Dieu, le Pere deslumieres(qui ſe com

munique icibas à nous par ſes œuures,

par la parole,& les Sacremens,comme

par des images) au ciel ſe communi

quera par ſoy meſme,& ſera immedia

tement toutes choſes en tous.La troi

fieſme choſe eſt, que la lumiere a la

vertu de transformer en ſa ſemblan

ce & en ſa beauté les corps diaphanes ;

ce qui repreſente l'efficace admirable

par laquelle Dieu nous transformera

en ſa ſemblance, de laquelle efficace

le type& la figure fut que Moyſe ayât

communiqué auec Dieu remporta ſa

· face toute reſplendiſſante. Qui eſt ce

luy maintenant que le deſir de ce ſou

uerain bien n'excite ? ſelon que S.Iean

(apres auoir dit que nous ſerons ren

dus ſemblables à Dieu & le verrons

ainſi comme il eſt)adiouſte, Or celuy

qui a ceſte eſperance ſepuriffe,ainſi qu'i-

T iij ， s.
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celuy eſt pur. Quelle eſperance ? que

noſtre ame ſoit , quant à l'entende

ment, remplie de lumiere & connoiſ

ſance , ſans qu'il y ait plus de tenebres

en elle ? Et,quant à la volonté,remplie

d'vne pureté parfaicte & de paix &

ioye ſouueraine à & que noſtre corps

ſoit rendu conforme au corps glorieux

de Ieſus Chriſt, reſplendiſſant comme

le Soleil meſme ? Et quant à la compa

gnie ? que ce ſoyent les milliers d'An

ges & les eſprits des iuſtes amenez à

perfection ? Et que le lieu ſoit les cieux

des cieux,le Paradis ? Mais qui eſt ce

luy qui ne craigne, & ne conçoiue de

l'horreur de la miſere qu'il y a d'eſtre

exclus de la viſion de Dieu ? à ſçauoir

d'eſtre ietté és tenebres de dehors, là

où il y aura pleur & grincement de

dents ? comme il eſt dit en l'Euangile

qu'y fut ietté celuy qui n'auoit point

la robbe de nopces, & comme il eſt

dit Apoc.2I. qu'il n'entrera en la ſainčte

Cité choſe aucune ſoiiilee,ou qui commet

te abomination & fauſſeté& chapitre 22.

dehors les chiens, & les empoiſonneurs, &

des pai4ards, & les meurtriers, & les ida

latres,
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latres,& quiconque aime & cômet fauſſe

té: C'eſt là l'ordre de Dieu que nulpe

cheur n'entre en ſon ciel, qu'il ne ſoit

venu icibas à repentance pour delaiſ

ſer ſes pechez. Ne t'eſt-ce pas aſſez,ô

homme , que Dieu par l'alliance de

grace reçoiue les pecheurs à merci,&

ne leur impute point leurs pechcz,

moyennant qu'ils y renoncent& s'en

departent , que tu vouluſſes qu'il les

tranſportaſt en ſon ciel ſans aucun re

noncement au peché, & auec toute

l'ordure des conuoitiſes mondaines&

iniquitez ? Il faudroit qu'il ne fuſt pas

vn Dieu ſainct, mais vn Dieu qui priſt

plaiſir à iniquité, c'eſt à dire , il fau

droit qu'il ſe reniaſt ſoy meſme: Il fau

droit aneantir tous les myſteres de la

Religion. Carà quoy le Bapteſme, ſi

ce n'eſt pour te lauer de tes pechez&

te faire renaiſtre en vne nouuelle vie,

pure, ſaincte, ſpirituelle ? A quoy la

Saincte Cene, qu'à ce que Ieſus Chriſt

vienne viure en toy par ſon Eſprit &

que tu ne viues plus au peché : & à

quoy ſa parole que pour t'enſeigner &

t'induire à faire ſa volonté ? voire à

$ | T iiij
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quoy ſon Chriſt & la mort & la croix

que pour deſtruire en toy les œuures

· du Diable, le vice & le peché ? Voy

donc, ô homme, combien il t'eſt ne

ceſſaire de t'eſtudier à la ſanctification

de ta vie:ſinon que tu penſaſſes qu'on

puſt entrer au Paradis de Dieu apres

auoir meſpriſé & reietté ici bas toute

l'inſtitution de Dieu , & foulé aux

pieds ſes Sacremens,& ſon Chriſt. i ,

| Pourtant , mes freres, finiſſons ce

propos par deux choſes, l'vne concer

nant nos aduerſaires, & l'autre noſtre

Vie & nos moeurS. , , , | | :

| Nos aduerſaires, entant qu'ils nous

imputent de ne pas tenir les bonnes

oeuures neceſſaires à ſalut, ſous ombre

que nous tenons que l'homme eſt iu

ſtifié par foy & non par les œuures de

la loy? Qui eſt cela meſme qu'on im

putoità S.Paul pour le meſme ſubiect,

quand vousoyez Rom.6. qu'il ſe pro

poſe cette obiection, Que dirons-nous

donc : demeurerons-nous en peché, afin que

la grace abonde?Et nous faiſons la meſ

me reſponſe que luy, Ainſi n'aduienne,

carnou quiſommes morts à peché, com

/ - //76/7f
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meut viurons nous encore en iceluy ? Car

bien que l'homme ſoit iuſtifié par

grace par la foy, & non par œuurcs,a-..

fin que nul ne ſe glorifie , la iuſtifica

tion eſt ſuiuie inſeparablement de la

ſanctification par laquelle nous mou

rons à peché. Mais quelle conſequen

ce eſt celle-là, que pour ne donner pas

aux œuures l'honneur qui appartient

au ſang de Ieſus Chriſt, à ſçauoir d'eſ

tre le prix & la cauſe meritoire du

Royaume des cieux,elles ne ſoyét pas

neceſſaires?Nous les tenós neceſſaires

cóme effects & depédances inſepara

bles de la foy, ſans leſquelles la foy eſt

morte& ne peut eſtre imputee à iuſti- .

ce,mais ſera reiettee.Ie di auſſi qu'elles

ſont neceſſaires comme le chemin au

ciel:Et quoy ? le chemin à vne poſſeſ

ſió n'eſt-il pas neceſſaire bié qu'il n'en

ſoit pas le prix Orl'Apoſtre dit Epheſ

chap.2 que nous ſommes creés en Ieſus

Chriſt à bonnes œuures, que Dieu a prepa

rees affm que nous cheminions en icelles.

Finalement nous les tenons neceſſai

res comme fonctions de la vie ſpiri

tuelle, & du regne que Dieu encom

-
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mence en nous par ſon Eſprit : ſelon

que S.Paul dit Rom 14. que le Royau

me des cieux eſtiuſtice paix & ioye par

le S.Eſprit.

Mais,mesfreres, c'eſt noſtre condui

te & conuerſation qui tient les aduer

ſaires en leur erreur; Car s'ily aparmy

nous ſi peu de ſanctification,eſt-ce pas

pretendre qu'elle ne ſoit pas neceſſai

· re ? Que ſertvne doctrine que la vie

combat,& vne confeſſion que les œu

ures aneantiſſent ? Certes nous ne

pouuons fermer la bouche aux aduer

ſaires, qu'en bien viuant. Et où eſt

noſtre ſanctification,veu que nous par

ticipons à toutes les ſouillures du mö

de, luxe, vanité, ambition; dureté en

uers les poures & affligez ; paillardiſe,

ſouillure,haines& meſdiſances? Eſt-ce

ainſi, mesfreres, que nous nous pre

rons à voir Dieu ? Di moy ô homme

ſi ces mains auares & pleines de rapi

ne, ou qui ſont ſi difficilement & ſi

chichement ouuertes au poure & à

l'affligé , ſont celles que tu diſpoſes à

receuoir la couronne de vie ? Di moy

ſites yeux laſcifs & pleins d #
- - OIlt
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ſont ceux deſquels tu fais eſtat de voir

le Seigneur ? Et toy, dans le cœur du

quel ilya fraude & hypocriſie, enuie,

haine & malignité, Eſt-ce là ce cœur

que tu prepares à eſtre raſſaſié de ioye

en la face de Dieu Et cet eſprit que tu

remplis d'orgueil & de vanité , eſt-ce

ccluy que tu prepares à eſtre remply

des rayons de la gloire de Dieu ? Ne

dois-tu pas§ dire que ces

mains , ces yeux , ce cœur , cet

eſprit ſont de la ſorte preparés aux

tourmens & aux tenebres de l'a-

byſime?

Venonsdoncà repentance,mes fre

res: appliquons-nous ſerieuſement à la

ſanctification , & Dieu nous en par

donnera les defauts& infirmitez pour

l'amour de ſon Fils Ieſus Chriſt; Il re

gardera noſtre ſanctification en l'o-

beiſſance & au ſang de ſon Fils pour

en couurir les defauts ſelon queSainct

Iean dit au chapitre7. de ſa premiere,

que ſi nous cheminons en lumiere,

comme Dieu eſt en lumiere , nousa

uons communion auec Dieu , & le

ſang de ſon Fils Ieſus Chriſt nous pu



3oo · Sermon Septieme

rifie de tout peché. Et Dieu la regar

dant ainſi en Ieſus Chriſt la remune

rera des richeſſes de ſa gloire & des

delices de ſon Paradis : & iuſques à ce

que nous paruenions à ce but, la ſan

ctification nous remplira de ioye par

l'eſperance de voir Dieu : elle nous fe

rameſpriſer le monde& ſes biens, en

embraſſant le ſouuerain bien en Ieſus

Chriſt; & par elle nous pourrons nous

oppoſeraux enfans de ce monde,& di

re auec le Prophete au Pſ17. Seigneur

| deliure-moy des gens dumonde, deſ

quels la portion eſt en la vie preſente,

& tu remplis leur ventre de tes proui

ſions : mais moyie verray ta face en iu

ſtice& ſeray raſſaſié de ta reſſemblan

ce quand ie ſerai reſueillé. Et en la

mort il ne nous ſera plus griefde quit

ter le monde,puisque chacun de nous

pourra dire, ie m'envaivoir m6 Dieu:

il m'appelle à contempler ſa face, cet

, te face di-ie de laquelle le Prophete

dit Pſeau.I6. qu'elle eſt raſſaſiement de

ioye pour iamais : Et nous dirons aucc

| Iob, Ie verray Dieu de ma chair , & mes

yeux le verront. Ainſi ſoit-il.

Prononcé le 3.Aouſt 1636. SER


